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Ã‰vasions fiscales

Au dÃ©but du XXe siÃ¨cle quand les Etats europÃ©ens commencent Ã  imposer les couches

aisÃ©es de la population sur leurs revenus et les successions, Â ils se dotent parallÃ¨lement,Â de

services fiscaux modernes pour s'assurer de la bonne rentrÃ©e de l'impÃ´t. La question des

rapports entre banques et fisc devient alors centrale car l'accÃ¨s aux donnÃ©es bancaires s'impose

comme le principal moyen de lutte contre la fraude fiscale. C'est ce qui va donner toute son

explosivitÃ© au secret bancaire. Â»

D'autant que si, au dÃ©but du XXe siÃ¨cle, les taux d'imposition sont faibles, ils augmentent

crescendo partout en Europe au lendemain de la PremiÃ¨re Guerre mondiale. En France, le taux

marginal d'imposition sur le revenu passe ainsi de 4 % en 1914 Ã  94 % en 1924 sous le

gouvernement PoincarÃ©.

A l'Ã©poque, la Suisse comprend vite tout le bÃ©nÃ©fice qu'elle peut tirer de cette hausse de la

fiscalitÃ© en Europe en attirant les capitaux Ã©trangers cherchant Ã  fuir un fisc trÃ¨s gourmand.

Elle a pour elle de nombreux atouts : sa stabilitÃ© politique, sa neutralitÃ©, une fiscalitÃ© faible et,

surtout, une pratique du secret bancaire dÃ©jÃ  bien ancrÃ©e dans ses usages. Alors ses banques

ne se gÃªnent pas et draguent sans relÃ¢che la clientÃ¨le fortunÃ©e. Avec succÃ¨s. Les capitaux

Ã©trangers affluent et la petite Suisse devient entre les deux guerres une place financiÃ¨re

internationale de premier plan. Avec cette consÃ©quence : plus le pays s'enrichit de la fraude

fiscale, plus la dÃ©fense du secret bancaire devient vitale.Â Les banques suisses ont en effet

longtemps profitÃ© de la passivitÃ© des gouvernements Ã©trangers. Durant les dÃ©cennies

d'aprÃ¨s-guerre, la forte croissance rendait la lutte contre la fraude fiscale moins nÃ©cessaire, sans

compter que l'Ã©vasion fiscale Ã©tait une pratique assez largement rÃ©pandue dans les plus

hautes sphÃ¨res Ã©conomiques et politiques.
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Cette apathie n'empÃªche pas certains Etats de mener des attaques ponctuelles, mais elles restent

isolÃ©es, en ordre dispersÃ© et donc sans portÃ©e rÃ©elle. La crise financiÃ¨re de 2008 change

radicalement la donne. De nombreux pays ont englouti des sommes astronomiques pour sauver

leur systÃ¨me financier. Pour renflouer leurs caisses, les gouvernements dÃ©cident de se lancer

dans une chasse sans merci aux fraudeurs.

Face aux pressions conjuguÃ©es des Etats-Unis et des Etats membres de l'OCDE, la Suisse doit

accepter d'importantes concessions qui reviennent Ã  assouplir son secret bancaire sans toutefois

le remettre en cause. Pourrait-il disparaÃ®tre un jour ? Â Serait-ce si insupportable pour un pays

dont les banques gÃ¨rent, selon SÃ©bastien Guex, Â« PrÃ¨s de 30 % de la fortune privÃ©e

mondiale, soit un pactole de l'ordre de 2 500 milliards d'euros qui privent les Etats d'oÃ¹ sont issus

ces fonds de quelques 40 Ã  50 milliards de ressources fiscales Â»

Le 11/08/2012Â Olivier Milot - TÃ©lÃ©rama nÂ° 3265

Quelle est la situation dans votre pays ? __________
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Quelle est la situation dans votre pays ? 
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